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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplernenl mensuel de la REVUE MILITAIRE SDISSE, n° 14 (1872).

TELEGRAPHIE MILITAIRE.

La telegraphie militaire etanl appelee ä jouer un röle toujours plus
important, nous pensons interesser nos lecteurs en leur donnant un
exlrait du rapport adresse k l'autorite militaire federale par M. Butticaz,

capitaine ä l'etat-major du genie, qui a ete charge du commandement

du cours de telegraphie qui a eu lieu ä Thoune, du 22 aoüt au
27 septembre de l'annee derniere.

Le personnel sous les ordres du capilaine Bulticaz se composait
d'un lieutenant de l'elat-major genöral et de qualre tölegraphisles.

M. le major du genie Dumur, commandant un cours de repetition
de sapeurs du genie, mit en outre ä la disposition de M. le capitaine
Bullicaz un detachement de troupes du genie, compose d'un officier
et vingt sous-officiers et soldals, et un dötachement de soldats du
Irain, avec Ireize chevaux pour mener les fourgons.

Le materiel employe se composail de trois chariots formant une
unite de materiel telegraphique.

La premiere voiture etait ce qu'on appelle le chariot a cäble,
contenant les appareils necessaires k une Station telegraphique complete,
l'outillage et le materiel pour la construetion d'une ligne de dix
kilometres, avec des cäbles isoles reposant sur le sol; c'est ce que l'on
appelle une ligne rampante.

Les deux aulres fourgons etaient ce que l'on appelle en allemand
des draht-wagen (chariots ä fils), destines au materiel necessaire k
l'etablissement des lignes suspendues; chacun de ces chariots est muni
d'une Station portative, ainsi que du maleriel el des outils pour etablir

quinze kilometres de ligne suspendue.
Enfin, comme complement, il y avait une brouette-brancard sur

laquelle on place les bobines de cäble ou de fil de fer pendanl l'opera-
lion de la pose.

Ce materiel a fort bien fonetionne pendant toute la duree du cours.
Apres avoir vu ce qui a rapport au materiel, venons-en au personnel

et k la maniere de l'employer.
Une des premieres regles k observer, c'est que chaque homme ait

un röle bien defini, afin que tous travaillent simultanement, et il faut
de plus trouver une combinaison qui permette de passer rapidement,
de la construetion de la ligne suspendue k celle de la ligne rampante,
sans desorganiser l'alelier, mais en changeant seulement l'outillage de

chaque homme. Ce resultat a ele atleint en composant les deux ateliers
du meme nombre de groupes. La division etant une fois faile et la

troupe inslruite, les hommes s'outillent au commandement de <r pre-
parez«vous pour la ligne rampante, » ou « preparez-vous pour la ligne
suspendue, » et ils forment le nombre de groupes prescrits.

Ce commandant ou son adjudant precede la colonne pour monlrer
oü il faut etablir le telegraphe; l'officier de troupe s'oecupe plus
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